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NOTRE-DAME  DU  SACIlË-CtEnR 


"'  im  oii-  -^ 


qI' 


La  dévotion  au  Sacré-Goetotf^  festtfe|iréhdtoHs 
l€s  jours  de  nouveau^  accroissemenfël  Nous  la 
voyons  avec  bonheur  répandre  son  influencé 
salutaire  noû-seulement  en  Europe^  mais  dans  lô' 
monde  entier  (i).  Partout  où  elle  pénètre,  ellef 
ranime  la  foi,  dissipe  TindiSéf enoe  et  fait  refleu- 
rirlapiété.    •   v  iH^I  ni; ''r/hu-  i 


(i)  Parmi  les  QuvrasreB  "ui  contribuent  le  plus  à  \b.  Dropasration 
de  là  dévotion  au  Sacré-Cœur,  nous  pouvons^  citer  îe  Messager  du 
Sacré^CiMw,  Cette  intéressante  publication  paraît  tous  les  mois. 
On  s'abonne,  à  Paris,  chez  J.  Lecoffre,  rue  Bonaparte,  90^  et 
à  Vais,  près  le  Puy  (Haute-Loire),  chez  le  directeur,  le  R.  P. 
Ramière.  Le  prix  de  l'abonnement  est  de  3  francs  par  an. 
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^Q  Soyons  point  étonnes  de  ces  {Irodiges  ;  d^l 
puis  longtemps  ils  ont  été  annoncés  (1).  Gomment, 
au  reste,  en  serait-il  autrement?  Quand  le  Cœur 
d'un  Dieu  se  manifeste  et  se  doi^e^  n'est-ce  pas 
pour  épancher  sur  le  monde  tous  les  trésors  de 
Dàiséricôrdé,  de  grâces  et  de'  bénédictions  dont 
il  est  la  source?  -^.r^f*-- 

Aussi^  malgré  les  symptômes  alarmants  que 
présente  l'état  actuel  de  la  société^  il  ne  faut  pas 
désespérer  de  son  salut. 

Ses  plaies  sont  profondes^  il  est  vrai;  jamais 
peut-être  Jésus- Christ,  l'Église,  la  religion,  l'hon- 
neur n'ont  été  plus  universellement  outragés. 

Mfds  la  grimdeur  de  nos  maux  a  fixé  l'attention 
du  Ciel,  et  Dieu,  qui  ôt  les  nations  guM'^soè/es,  leur 
offre  un  remède  souverain  :  ce  remède  est  le  Cœur 
deJésusi 

Dieu  voulut,  au  moment  de  la  chute  originelle, 
donner  au  monde  l'espoir  ,certguft4'^c  ^rédemp- 
tion future.  Dans  un  égal  dessein  de  miséricorde, 
il  a  daigné  nous  offrir  le  remède  sacré  du  Cœur 
adorable  de  Jésus,  au  moment  où  les  deux  héré- 
sies les  plus  perfides  et  les  plus  cruelles  qui  furent 
jamais,  préparaient  les  éléments  d'incrédulité,  de 
destruction  et  de  mort,  qui,  développés  dans 
les  sociétés  modernes  (2),  ont  arraché  à  Donoso 
Cqrtès  ces  paroles  graves  et  terribles  : 

a  Le  monde  moderne,  qui  n'a  plus  l'Église  pour 
point  d'appui,  est  arrivé  au  dernier  degré  de  ma- 
turité pour  la  mort;  il  porte  en  lui  un  germe  èvi- 


(1)  Voir  la  Vie  de  la  bienheureuse  Marguerite'Marie  Alacoqw, 
par  sUfiT  Languet. 

(2)  Le  ProtestantiâDie  et  lo  Jansénisme  ont  fait^  notre  Bîèclo. 
(Voir  M. -A.  Nicolas  :  Du  Prote»tanUame  et  de  toutes  les  hériaiee,) 
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dent  dé  dissolution  générale;  et,  à  moins  qu'il 
ne  se  convertisse,  et  qu'ainsi  ne  s'opère  une 
grande  rénovation  religieuse,  nous  touchons  à  la 
lin  des  temps.  »  C'est  aussi  la  pensée  de  Joseph 
de  Maistre.  Cette  rénovation  religieuse  s'opèrera- 
t-elle?  Nous  devons  l'espérer.  Le  Christianisme, 
comme  son  divin  fondateur,  a  pas^é  par  toutes 
les  phases  de  la  souffrance  et  de  l'humiliation. 
Puisqu'il  a  eu  sa  couronne  d'épines  et  son  Cal- 
vaire, il  est  juste  qu'il  ait  aussi  son  Thabor  et  sa 
couronne  de  gloire.  Cette  résurrection  de  l'esprit  ^ 
chrétien,  du  reste,  esj;  annoncée  dans  les  Saintes 
Écritures  (i).  Si,  d'un  côté,  la  société  actuelle, 
après  avoir  savouré  tous  les  fruits  de  l'arbre  de 
la  science  du  bien  et  du  mal,  peut  s'attendre  à  la 
mort,  de  l'autre,  le  Catholicisme  n'a  pas  atteint 
le  terme  de  sa  croissance  ni  reçu  le  dernier  acconar 
plissement  de  ses  promesses.  La  dissolution  des 
nations  appelle  donc  une  formation  nouvelle,  ou, 
pour  mieux  dire,  le  salut  du  monde  est  dans  sa 
rénovation;  et  cette  rénovation,  ou  se  trouve- 
elle?  Comment  nous  est-il  permis  de  croire  et 
d'espérer  qu'elle  s'opérera?  Nous  trouvons  la  ré- 
'ponse  à  ces  questions  dans  les  faits  suivants  : 

Un  jour,  sainte  Gertrude,  favorisée  d'une  appa- 
rition de  saint  Jean  l'Évangéliste,  lui  demanda 
pourquoi,  ayant  reposé  sur  le  sein  de  Jésus-Christ 
pendant  la  Cène,  il  n'avait  rien  dit,  pour  notre 
instruction,  des  mouvements  de  son  divin  Cœur  : 
«  J'étais  chargé,  lui  répondit  le  disciple  bien- 
aimé.  d'écrire  nour  rÉsrlise  naissante  la  parole  du 
Verbe  incréé;  mais  la  suavité  de  ce  Cœur  saeré-. 


ti 


» 


(01s,C.  XI;  Dan.,  c.  viii;  I,  Corin.,  c.  xv,  7.  24;  Apoc. 
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Dieu  s'estréservé  delafairôconaaître  dans  les  der- 
niers  temps,  dans  la  vieillesse  du  monde,  afin 
de  rallumer  la  charité  qui  sera  notablement  re- 
froidie (1).  »  .    ^ 

<(  Voilà  ce  cœur  qui  a  tant  aimé  les  hommes, 
dit  Notre-Seigneur  lui-même  à  là  bienheureuse 
Marguerite -Marie....  Il  faut  qu'il  se  manifeste  à 
eux  pour  les  enrichir  des  trésors  qu'il  renferme. 
Je  te  découvrirai  le  prix  de  ces  trésors;  ils  con- 
tiennent les  grâces  de  sanctification  et  de  salut 
nécessaires  pour  les  tirer  de  l'abîme  de  la  per- 
dition (2).  » 

Si  donc  les  peuples  veulent  se  soustraire  à  la 
ruine  qui  les  menace,  qu'ils  aillent  puiser  la  vie 
à  sa  source;  qu'ils  se  hâtent  de  recourir  au  Cœur 
de  jé$us;  il  est  Vàme  de  nos  âmes  et  le  gage  unique 
de  notre  rêçonciUation  et  de  notre  salut.  Placez-le  au 
sein  des  sociétés  qui  s'écrpulent,  et  elles  se  relè- 
veront. Que  les  peuples  qui  se  meurent  se  nour- 
rissent de  ses  sentinaents;  qu'ils  s'échauffent  au 
contact  de  son  divin  amour;  et  ils  vivront!... 

Nous  l'avons  vu,  la  profoijLdçur  de  nos  plaies 
réclame  une  prompte  apphcation  du  remède  salu- 
taire que  Dieu  nous  olïre  pour  les  guérir.  Les  pro- 
messes de  Jésus-Gl^rist,  d'une  part,  et,  de  l'autre, 
la  grandeur  dii  mal,  nous  font  clairement  sentir 
que  le  règne  du  Cœur  adorable  de  Jésus,  réservé 
à  notre  siècle,  doit  définitivement  s'établir  et  s'é- 
tendre aujourd'hui. 

Mais  la  Très-Sainte  Vierge,  qui  a  mis  dans  la 
rédemption  du  genre  humain  la  part  de  SfX  coopé- 


(1)  Vie  de  sainte  Gertrude, 

(2)  Vie  de  la  bienheureuse  Marguerite- Marie  Macoque. 


ration,  serait^elle  étrangère  à  cette  seconde  rédemp^  ' 
tion?  Marie,  dont  la  naissance  fut  l'aurore  du 
salut  des  hommes,  ne  serait-elle  pas  aussi  Vaurore 
de  la  rénovation  des  peuples?  Et  Celle  qui,  dans  le 
mystère  de  la  première  régénération  du  monde, 
fut  saluée  du  titre  auguste  de.  Mère  de  Dieu,  ne 
mériterai t-elle  pas  un  nom  qui  traduisit  sa  coopéra- 
tion à  ce  mystère  de  résurrection  des  sociétés  et  des 
âmes,  par  le  Cœur  de  Jésus  y  formé  du  plus  pur  de 
son  sang?  Ce  nom  est  un  des  plus  beaux  titres  que 
l'amour  et  la  foi  puissent  jamais  lui  donner.  Ce 
titre  est  celui  de  :  Notre-Dame  du  Sacré-Coeur. 


!(<  i'^'i     (        () 


li 


L'enfant  de  Marie,  en  l'invoquant  sous  ce  'norti 
si  doux  de  Notre-Dame  du  iSacré^Cœur,  se  pro- 
pose :  "^'  ''  '  '  y    ■  - 

1°  De  remercier  et  de  glorifier  Dieu  d'avoir 
chbist  Marie  entre  toutes  les  créatures  '  pour  for- 
mer dans  son  sein  et  de  sa  plus  pure  substance 
le  Cœur  adorable  de  Jésus  ;  < 

^"  D'honorer  plus  particulièrement  leè  senti- 
ments d'amour,  d'obéissance  et  de  respect  flHal 
que  Jéàus  a  nourris  dans  son  Cœur  pour  sa  Très- 
Sainte  Mère; 

3<*  De  reconnaître  et  de  glorifier,  par  un  titre 
spécial  qui  résume  tous  les  'autreis  titres,  la  puis- 
sance qu*il  lui  a  donnée  sur  son  ^livin  Cœur  ; 

4^*  De  conjurer  cette  Vierge  sainte  de  nous  con- 
duire elle-même  au  Cœur  sacré  de  son  Fils,  de 
nous  ouvrir  les  trésors  d'amour  *et  de  miséricorde 


r 


'. 
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qu'il  renferme,  et  de  nous  faire  plus  abondam- 
ment puiser  à  cette  source  de  toutes  les  grâces. 


:m 


'4jaOi 


m 


Dame,  dans  le  langage  de  rÉglise,  veut  dire  : 
souveraine,  maîtresse,  reine.  C'est  le  latin  domina 
que  nos  pères  ont  traduit  par  cette  naïve  et  popu- 
laire expression,  si  chère  à  nos  cœurs. 

Tout  enfant  de  Marie  comprend  dès  lors  com- 
bien est  légitime  le  titre  de  Notre-Dame  du 
Sacré-Cœur,  c'est-à-dire  souveraine  maîtresse, 
reine  du  Cœur  de  Jésus. 

Comme  Mère,  Marie  a  des  droits  naturels  sur 
le  Cœur  de  son  Fils.  Ces  droits  sacrés  de  la 
nature,  Jésus,  v^nu  sur  la  terre  pour  accom]plir 
toute  justice  (i ),  ne  les  a  pas  méconnus.       ,     ^ 

Le  saint  Évangile  nous  append  avec  quel  pro- 
fond respect  il  a  toujours  agi  envers  son  auguste 
Mère  ;  queUe  soumission,  quelle  déférence  il  a 

eue  pour  Elle. 

11  leur  était  soumis  :  Erat  subditu^  illis  (2).  Que 
cette  simple  parole  renferme  de  sens  profonds 
à  qui  sait  comprendre!... 

Laissons  parler  saint  Bernard,  ce  grand  saint 
si  dévoué  à  Marie  : 

«11  leur  était  soumis.  Qui  était  soumis...  et  à 
qui  l'était-il?...  Dieu  était  soumis  aux  hommes; 
ce  Dieu  qui  est' servi  par  les  Anges,  auquel  les 
Principautés  et  les  Puissances  obéissent,  était 


(f)S.Mattb.,  m,  15. 
(2)  s.  Luc,  11,  51. 


soumis  à,  Marie,  et  noa-seulement  à  lijlarie,  mais 
encore^  Joseph  pour  l'amouir  de Jdarie.  Admirez 
donc  ce  qui  vous  plaira  davantage,  et  choisissez 
ce  que  vqus  devez  le  plus  admirer,  ou  bi^n  la 
très-humble  soumission  du  Fils,  ou  l'excellente 
dignité  de  la  Mère.  De  l'un  et  l'autre  c6té^  même 
sujet  d'étonnement,  égal  miracle.  Un  Dieu  obéit 
à  une  femme;  à  humilité  sans  exemple!  Une 
femme  commande  à  son  Dieu;  ô  dignité  sans 
égale!  Qu^and  on  loue  les.  vierges^  on  célèbre 
avec  en^ha^e  le  glorieux  privilège  qu,*elles  ont 
de  suivre  l'Agneau  partojut  où  il  va.  lugez  donc  de 
quelles  louanges  est  digne  Celle,  qui  précède 
1  Agneau  lui-môn^e. 

Cet^e  Vierge^  ne  pouvons-nous  paç  la  nommer 
MaUf^sse^  Smveraine,  Borne  du  Cœur  de  Jésus?...  \[ 

Mais  poursuivons  :  si  ce  divin  lâauveur  demeurii^ 
jusqu'à  l'âge  de  trente  ans  dans  la  société  de 
Marie,  dans  l'humble  demeure  de  Naziareth, 
n'est-cepas par  déférence  pour  sa  Mère,  par  obéis- 
sance à  sa'  volonté?  A  douze  ans,  il  coI^menc6 
à  «s'occuper  des  choses  c[ui regai^dent la  gloire 
de  son  Pèr^  (1).  »  Marie  parle,  et  aussitôt  il,  quitte 
le  temp|I^  et>etoupne  à  Nazareth.  Et  l'Évangile 
ne  dit  pliis  rlçn  de  sa  Vie,  sinon  qU' il  était  sùà^ 
w  (2).  C'est  la  pensée  de  sî^int  Thonias  :  «  Obéis- 
sant à  la  voi^^  d'un  homme,  dit  cet  illustre  doc- 
teur, le  soleil  un  jour  s'arrêta:  obéissant  à  la  voix 
de  Marie,  le  Christ  s*arrèta  trente  ans  (3).  »    - 


PI. 

r 
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(f)S.  Luc,ii,  49. 

(S)  Obedieiïte  Deo,  voci  hominifl  sol  stetit:  obediens  Ghristus 
yoci  Mariœ  per  triginta  annos  stetit.  (Cité  par  Nicolas.  Marie  et 
ki  Evangiles,  cb.  xvi.) 


Saint  Bernard,  txîiitaht  le  mêtûe  sujet,  ait  ï>lus 
'  énergiquement  encore  ;  «  0«i  «^  rougirait  de  se 
tiiontrer  obstinément  arrêté  dans  ses  desseins 
quand  la  Sagesse  elle-même  abandonna  leè  siens? 
Elle  les  changea  de  tellfe  sotte  qu'elle  remit  jm- 
qu'à  fâge  de  trente  anil'èiièémtion  de  ce  qu'elle  avait 
alors  comrnencL  0  Seigneur!  cette  volonté  dont 
vous  àvéi  dit  que  vous  vous  désistiez,  si-  elle 
n'était  pàé  bonne,  comment  était- elle  vôtre?  Si 
ejle  était  boiinè,  comment  l'avez-vous  aban- 
donnée? èV  dé  mê'më  ce  dessein,  slltfétHit  pBs 
bon,  comment  était-il  vôtrèT  S'il  était' bon,  com- 
ment  Tavez-votts  quitté? 

«  Ah!  sans  doute,  ils  étaient  bons  Tùn  et  Taii- 
trei  et  cependètnt  vôu^' tte  les  avei  pas  ïïioins 
abandonnés,  et  pourquoi?  A/în  qù*ïïà  dàiment 

"  Comment  poiivôns-nous  rfemandert  Le  m- 


s'èîn  '  d^  Fils  dé  lîleu  est-il  devenu  meilletir, 
narce  aùlï  eiid  remis  Texécution  à  un  autre 
temps?    ,, 


Noas'réppndrôns  avec  un  vieil  auteur  fi)  :  «11 
|f:<ivûtl'é  foA' dessein  pour  lettre  eu  |^atîque 
rob^s9iice:;.;  Il  a  trouvé  plus  à 'propos,  et  a 
mieux  aimé  soumettre  ^onjugèhient  et  renoncer 
à  sa  voloat^  propre  pour  oBëir'  aveuglément  à 
sa  Mère 'que  de  travailler  à  la  pi^édjtcation  de 

TEvangile.  »    ^,    .,      *'./,->,., 

Quelle  gloire  pour  Marie!  quelle  puissance  ce 
divin  Fils  ne  lui  a-t  il  pas  donnée  sur  sa  volonté, 
.,,«  o^-r,  r'/»ii*.f  N'p.st-ce  nas  encore  4 /a  pn^'« 
de  sa  Mère,  alors  que  son  beu|?ft*iM' fias 


'î  'V; 


.{/ 


H)  Le  P.  Lejeune,  serm.  CD. 


venue  (i),  qu^il  valait  eoo  pvemier  miraolo?  S'il 
parut  d'abord  lui  répondre  avec  une  apparente 
dureté^  il  voulut  par  1&  faire  W\lhv  d'mx  plus 
vif  éolat,  et  mauôfestec  au3t  yeux  le$  moins  clair- 
voyants  la  puissanœ  de  cette  Vierge  sainte  sur 
son  Cœur  sacré.  Aussi^  Marie^  forte  de  son  autorité , 
et  pleine  de  confiance  dans  la  déférence  de  son 
Fils,! n'insiste  pas;  mais  elle  dit  aux  serviteurs  : 
<  Faites  ce  qu'il  vous  dira  (2).  »     ..cp  »  ,iSfm,uil 

L'Évfiuigile,  toujours  sobre  de  détails,  n'ajoute 
plus  rien  sur  l'obéissance  de  Jésus.  Pouvons- 
nous  exiger  davantage  pour  en  conclure  que 
Marieaété>  dans  le  sens  qu'il  convient  de  donner 
a  ce  mot,  la  Maîtresse  de  son  Cœur?  r.  » «,;♦ 

Mais  qu*e$t  devenue  maintenant  cette  autoriiù 
de  Marie  I5ur  le  Gceur'de  soaFilsî  Jésuseûlaco^- 
ronnant  Reine  du  Ciel  et  de  la  terre,  l'en  aurait- 
il  dépouillée?  La  Mère  du  Sauveur  des  hommes 
aurait-elle  perdu  dans  le  Ciel  le  plus  glorieux  et 
le  premier  fleuron  de  sa  couronne,  pour  ne  rien 
dire  de  plus  ?..i;^n  ui»  vtîTthd  tii  ai»  innî  u  iil  oh 

Écoutons  les  saints  Docteurs,  et  recueillons  les 
enseignements  de  ces  brillantes  lumières  de 
l'Église  : 

Saint  Ignace  d'Antioche  nous  dira  :  «  Ceux  que 
la  justice  de  Dieu  ne  saurait  sauver,  Marie  les 
sauve  par  son  intercessioru  yi 

Marie  les  sauve...  comment?  On  ne  peut  être 
sauvé  que  par  les  mérites  de  Jésus-^Christ;  si 
Marie  sauve  ces  infortunés  des  traits  de  la  divine 
justice,  n'est-ce  pas  par  les  grâces  que  sa  puissance 


h' 

1 
î 


0)  s.  Jean,  ii,  4. 
(3j  S.  Jeao,  11,  5. 
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ïm  donne  le  droit  de  puiser  dans  le  Conir  de  son 

Fils?    ':  •   ■  ■  ■  '■      ^  ■•   '■' 

Saint  Germain  de  Constantinople  confirme  ce 
raisonnement  quand  il  dit:  «  Marie  ne  peut  man- 
quer d'être  exaucée,  puisque  Dieu  lui  témoigne 
une  déférence  sans  bornes,  comme  à  sa  Mère  véritable 
et  sans  tache,  » 

L'Église  tout  entière  croit,  avec  saint  Pierre 
Damien,  «  que  tous  les  trésors  de  la  grâce  sont 
entre  les  mains  de  Marie,  w  Mais  les  trésors  de 
la  grâce  étant  renfermés  dans  le  Cœur  de  Jésus, 
que  TApôlre  nomme  le  trône  même  de  la  grâce  (1), 
Marie  iie  peut  les  posséder  entre  ses  mains  qu'au- 
tant qu'elle  sera  Maîtresse,  Dame  de  ce  Cœur  sacré. 

Enfin,  pour  ne  pas  multiplier  à  l'infini  les  té- 
moignages ,  terminons  par  les  deux  suivants, 
plus  explicites  encore  :  «  Tout,  jusqu'à  Dieu,  obéit 
mi  commcmdement  de  la  Vierge:  »  C'est  saint  Bernar- 
din de  Sienne  qui  parle.  Saint  Antonin  rend 
ainsi  la  même  pensée  :  «  La  prière  de  la  Mère 
de  Dieu  tient  de  la  nature  du  commandement.  » 

Celle  dont  la  prière  tient  de  la  nature  du  comman- 
dement, à  laquelle  Dieu  lui-même  obéit,  qui  possède 
entre  ses  mains  les  trésors  de  la  grâce,  que  Dieu 
exauce  toujours  à  cause  de  la  déférence  sans  bornes 
qu'il  lui  témoigne;  qui  sauve  par  son  intercession^ 
ceux  que  la  justice  de  Dieu  ne  saurait  sauver,  est 
donc  toujours  la  Souveraine,  la  Maîtresse  du 
Cœur  de  Jésus,  source  de  miséricorde  et  trône  de 
la  grâce,  c'est-à-dire  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur, 


(«)  JËpR.  aîtx  Héhr.,  iv,  16. 
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Notre-Dame  du  Sacré-Cœur!...  Ah!  que  désor- 
mais ce  nom  si  doux  se  trouve  toujours  sur  nos 
lèvres;  qu'il  soit  gravé  dans  notre  cœur  !  Qu'il  est 
glorieux  à  notre  Mère  !  Qu'il  i»ésume  bien  tous  ses 
autres  titres!... 

Quand  vous  le  prononcez,  enfants  de  Marie, 
ne  vous  semble-t*il  pas  entendre  H  voix  de 
Jésus  dire  à  sa  Mère  :  «  Demandez,  ô  ma  Mère, 
demandez  pour  tpus  ces  enfants  les  grâces  que 
vous  désirez,  je  ne  saurais  détourner  de  vous 
mon  visage  (1);  vous  avez  toute  puissance  sur 
mon  cœur.  »  vn  ; 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur!...  Après  l'incom- 
parable titre  de  Mère  de  Dieu,  en  est-il  un  autre 
qui  exprime  mieux  la  gloire  de  Marie? 

Nous  pouvons  la  nommer  :  Étoile  de  la  mer, 
Mère  de  miséricorde,  notre  Espérance,  Arche  de  la 
nouvelle  alliance,  Porte  du  ciel,  Salut  des  infirmes. 
Consolatrice  des  affligés.  Refuge  des  pécheurs,  Secours 
des  chrétiens.  Reine  des  Aiiges,  Reine  de  tous  les 
Saints,  et  lui  donner  bien  d'autres  titres  encore; 
elle  est  tout  cela,  sans  doute,  mais  elle  est  incom- 
parablement plus  que  cela,  elle  est  Mère  de  Dieu, 
et,  par  conséquent,  toute-puissante  sur  le  cœur 
de  son  Fils;  elle  est  Notre-Dame  du  Sam-dmr!,.. 

OllA  lAfi   mitroc  la  nrvnrtnrtar^f'  •    Arn/>v«/i- H/«»v>/i  /7/)  r^anAJfa 

Notre-Bame  de  bon  secoure,  Notre-Dame  de  bon  con- 
seil, Notre-Dame  des  lumières,  Notre-Dame  de  paix, 


.1. 


1-' 


0)  IH,  Reg.,  Il,  20. 
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Notre-Dame  de  remède,  Notrl-Dame  des  agonisants, 
Notre-Dame  libératrice,  Notre-Dame  de  bonne  ren- 
contre, Notre-Dame  de  tout 'pouvoir,  Noth-dame  des 
victoires,  et  de  mille  et  mille  autres  noms  encore; 
pour  nous,  nous  publierons  dans  tout  l'unîvers 
que.  Souveraine  et  Maîtresse  du  Coeur  de  Son  Eils, 
elle  y  puise  toutes  les  grâces  qu'elle  répand  sur  le 
monde,  et  qu'on  doit  la  nommer  :  Notrb-Dàme  du 
Sacré-Coeur!...  '= 

En  lui  donnant  ce  glorieux  nom,  en  Tinvoquant 
sOHs  oe  titre,  nous  sommes  assurés  de  lui  plaire, 
car  nous  lui  rappelons  le  plus  6her  objet  de  son 
amour,  Tunique  désiré' de  son  cccur,  le  Cœur 
sacré  d«  son  Fils. 

C'est  lui  dire:  «0  Mère,  souvenez-vous  d« 
votre  puissance  ;  souvenez-vous  des  miséricordes 
du  Cœur  de  Jésus,  votive  Fils;  n  Nous  mettons  en 
vous  toute  notre  espérance,  parce  que  vous  ré- 
gnez en  Souveraine  sur  ce  Cœur  Sô.cré.  » 

0  vous  donc'qni  êtes  consacrés  au  culte  de  ce 
divin  Cœur,  voulez-vous  trouver  près  de  lui  un 
accueil  plus  favorable?  Voulez-vous  puiser  avec 
joie  aux  sources  vives  de  toutes  grâces  (1),  embraser 
votre  cœur  à  cette  brûlante  fournaise  du  saint 
amour?  N'oubliez  pas  que  c'est  par  Marie  qu'il 
nou-,  a  été  donné;  que  Dieu  a  voulu  qu'il  puisât  sa 
vie  dans  le  Cœur  très-pur  de  la  Vierge,  sa  Mère; 
qu'elle  est  encore  le  mysténeux  canal  par  lequel  les 
grâces  nous  arrivent  (2).  C'est  donc  par  elle,  en 

iir«tr\n   nvTa/>  at  An  aUa  t^\     mi  A  VAlIfi  HaVPIX  ^IIaP  â.U 

(1)  Haurietis  in  gaudio  de  fontibus  &»Avatori9* 

(2)  Dieu  a  voulu  que  nous  n'eussions  rleu  qui  ne  passât  par  les 
mains  de  Marie.  (Saint  Bernard.) 

(3)  Per  Mariam,  cum  Maria  et  in  Mariam.        '     ' 
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Cœur  de  Jésus;  car,  sans  Marie,  vous^tté^ pouvez 
pénétrer  dans  ce  Coeur  sacré.  Assurés  de  plaire  à 
Jésus,  nommez  donc  sa  Mère  :  Notre-Dame  du 
Sacré-Coeur  ! 

Ainsi,  vous  remercierez  Dieu  qui  Ta  choisie 
pour  Mère  de  son  Fils;  vous  bénirez  Jésus  qui 
l'a  couronnée  Reine  et  Souveraine  de  son  Cœur; 
vous  rappellerez  à  notre  Mère  sa  puissance  et  la 
source  de  sa  bonté  pour  les  hommes;  vous  lui 
donnerez  la  plus  pure,  la  plus  complète,  la  plus 
légitime  Iquange. 

Oh!  dites-lui  sans  cesse  :  Notre-Dame  du  Sacré- 
Cœur ,  priez  pour  nous  ! 


^1 


LITANIES 


DE  NOTRS-DAMB  DU  SACRÉ-CjOEUR. 


Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  écoutez-nous. 

Jésus-Christ,  exaucez-nous. 

Père  céleste,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 

Fils,  Rédempteur  du  monde,  qui  êtes  Dieii,  ayez 

pitié  de  nous. 
Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu^  ayez  pitié  de  lïôus. 
Trinité  sainte,  qui  êtes  un  seul  Dieu,  ayez  pitié  de 

nous. 
Nollre-Dame  du  Sacré-Cœur,  priez  pour  nousi 
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Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  reine  de  la  paix  et  de 
H  clémence,  priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  dispensatrice  des 
dons  de  Dieu,  priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  conquérante  des 
cœurs,  priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  mère  de  miséricorde, 
priez  pour  nous. 

Notre-Dame,  du  Sacré-Cœur,  mère  de  la  divine 
grâce,  priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  doux  présent  du 
Ciel,  priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  souveraine  bienfai- 
trice, priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  trésorière  incompa- 
rable, priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  auguste  médiatrice, 
priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  secours  assuré  dans 
tous  les  périls,  priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  assistance  de  ceux 
qui  sont  abandonnés,  priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  mère  des  orphelins 
et  des  délaissés,  priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  espérance  des  dé- 
sespérés, priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  vous  que  les  géné- 
rations bénissent,  priez  pour  nous. 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  vous  dont  la  suavité 
surpasse  la  douceur  du  miel,  priez  pour  nous. 

Notrê-Name  du  Sacré-Cœur,  vous  dont  les  prières 
commandent  au  Tout-Puissant,  priez  pour 
nous.  : 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  terre  bénie  qui  avril 
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produit  le  Ftuit  de  la  vie,  priez  pour  nous. 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  lis  immaculé  dont 

les  parfums  embaument  l'univers,  priez  pour 

nous.  .  '   ^ 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  fontaine  mystérieuse, 

priez  pour  nous. 
Notre-Dame    du  Sacré-Cœur,   sûr  asile  contre 

tous  les  dangers  du  monde,  priez  pour  nous. 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  la  plus  pure  et  la 

plus  aimable  des  créatures,  priez  pour  nous. 
Daignez  agréer  nos  louanges  et  exaucer  nos  vœux, 

ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Que  le  Ciel  vous  révère,  ô  Notre-Dame  du  Sacré- 
Cœur. 
Que  la  terre  publie  vos  bienfaits,  ô  Notre-Dame 

du  Sacré-Cœur. 
Que  la  jeunesse  s'abrite  sous  votre  manteau  vir- 
ginal, ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Que  les  mères  vous  confient  leurs  familles,  ô 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Que  les  vieillards  vous  invoquent  et  vous  bénis-" 

sent,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Convertissez  les  pécheurs    les   plus   endurcis, 

ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Triomphez  de  Tinsensibilité    de  nos  cœurs,  6 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Faites  couler  de  nos  yeux  les  larmes  du  repentir, 

ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Soyez  notre  armure  quand  Satan  nous  assiège, 

ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 

Daifirnez   nous  aid^     et    sanctifier  nos  oeines. 

■•^-  '  —   -.---.    ..^_._      ..       ..  ^ 

ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Daignez  bénir  et  féconder  nos  travaux,  ô  Notre- 
Dame  du  Sacré-Cœur. 


m 


—  te- 
Daignea  papknit  nous  gardai*  soùi  -v^oteé  égide, 
t«!  ô  N6tre-D»ame  du  Sacré -Geeor.  »'b  >nu;fï-oilu'' 
Que  dans  nos  chutes,   nous  ike  vous  oubliions 

jamais,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Laisse2*^Y0us  attendrir  pau?  nos  ^ièies>  dos  dan- 
gers et  nos  maux,  ô  Notre-Dame  du  Saoré- 
^K/Gœur^i"-  ,  --  "  > 

Daigne  votre  charité  nous  ofi&rir  •<  vos  bras  pour 
ii  refuge,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-^Cœur. 
.Daigne  votre  compassion  couvrir  nos  fautes, 

ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœuryr  içVtï.; 
Daigne  votre   tendresse    ne   nous  abondonner 

jamais,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur* 
Daigne  votre  humilité  vaincre   notre    orgueil, 

ô  Noti*e-Dàme  du  Sacré-Cœur. 
Daigne  votre  amour  nous  conduire  au  Cœur  de 

Jésus;  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Daigne  voia»e  prière  nou^  assister  à  notre  dernière 

heure,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Daigne  votre  défense  nous  protéger  au  Tribunal 

i  de  Dieu,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Conservez -nous    notre    souverain   Pontife^Roi, 

ô  iNotre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Conservez  la  foi  à  la  France  qui  vous  aime, 

ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Dirigez  les  Évê^ues  et  le  clergé  dans  les  voies  de 

la  sainteté,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Protégez  l'Europe  catholique  contre  les  efforts  de 

l'impiété,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
Ramenez  à  l'Église  de  Jésus-Christ  les  hérétiques 
,   et  les  schismatiques,  ô  Notre-Dame  du  Sacré- 
Cœur. 
Faites  briller  la  lumière  de  l'Évangile  aux  yeut 

infidèles,  à  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 
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Agneau    de   Dieu   qui  effacez    les    péchés   du 
monde,  etc. 

t.  Priez  pour  nous,  ô  puissante  et  invincible 
Dame  du  Sacré-Cœur, 

^.  Afin  que,  par  vous,  ô  sublime  espérance  des 
désespérés,  nous  devenions  dignes  des  promesses 
de  Jésus-Christ  votre  Fils. 


i' 
1/  \ 


ORAISON. 

Mon  Dieu,  qui  avez  voulu,  pour  le  triomphe  de 
votre  miséricorde  et  le  salut  de  nos  âmes,  don- 
ner à  Marie,  Vierge  immaculée,  une  souveraine 
puissance  sur  le  Cœur  de  JÉSUS,  accordez-nous, 
par  ses  prières  et  son  intercession,  la  grâce  de 
vivre  et  de  mourir  dans  votre  saint  amour.  Nous 
vous  le  demandons  par  le  même  JÉSUS-CHRIST> 
votre  Fils,  qui  vit  et  règne  avec  vous  et  le  Saint- 
Esprit,  dans  tous  les  siècles  des  siècles.  Ainsi 
soit-il. 


PRIÈRES 

0  Mère  de  grâce  et  de  miséricorde.  Mère  de 
toute  indulgence  et  de  tout  secours,  ornement  du 
Ciel  et  Corédemptrice  du  genre  humain,  tous  vos 
titres  sont  compris  dans  le  titre  auguste  de  Notre- 
I)ame  du  Sacré-Cœur.  Nous  vous  invoquons  en 
l'honorant,  et  nous  vous  demandons  d'employer 
notre  vie  à  vous  aimer  et  à  vous  faire  aimer,  de 
recevoir  ici-bas-  le  pardon  de  nos  fautes>  et  de 
mourir  dans  Tamour  de  votre  Fils  en  vous  invo^ 
quant.  Ainsi  soit-il. 

9 


r\    ... 


PRIERES 

TRÈié-EPFlCACES  QU'ON  ENGA6E  X  llÉCltËR   LE  PLUS   SOCtENt 

POSSIBLE 


'  •  i . 
4 


I. 

Le  Souveuez-Tous  à  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur 

Souvenez-vous,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur, 
de  la  puissance  sans  bornes  que  vous  avez  sur 
le  Cœur  de  votre  adorable  Fils.  Plein  de  con- 
fiance en  vos  mérites,  je  viens  implorer  votre 
protection.  0  glorieuse  Souveraine  du  Cœvu^  de 
JÉSUS,  de  ce  Cœur  qui  est  la  source  intarissable 
de  toutes  les  grâces  et  que  vous  pouvez  ouvrir  à 
votre  gré,  pour  en  faire  descendre  sur  les  hommes 
tous  les  trésors  d'amour  et  de  miséricorde,  de 
lumière  et  de  salut  qu'il  renferme,  accordez-moi, 
je  vous  en  conjure,  la  faveur  que  je  sollicite.... 
Non,  je  ne  puis  essuyer  de  refus,  et,  puisque  vous 
êtes  ma  mère,  ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur, 
accueillez  favorablement  ma  prière  et  daignez 
Texaucer.  Ainsi  soit-il. 


II 


Le  Sub  tuum  à  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur 

Nous  recourons  à  vous  comme  à  notre  refuge, 
ô  Notre-Dame  du  Sacré-Cœur;  ne  dédaignez  pas 
les  f)rières  que  nous  vous  adressons  dans  nés 
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pressants  besoins,  mais  délivrez-nous  en  tout 
temps  de  tout  péril,  6  glorieuse  Souveraine  du 
Cœur  de  JÉSUS:  Ain^i  soit-il.    ^ 

Sub  tuum  prœsidivm  confagimus,  JESU  cordis 
domihà,'  i^ostraè  âeprecationês  )ie  déspîcias  in  neces- 
sitatihiis,  sed  a  periculis  cuiictts  libéra  nos  semper, 
nati  tui  JESU  cordis  Regina.  Amen. 


it  'j 


•U^•5 


III 


!tU\ 


iU  i,r.   i.  »-î\'t-' 


Autre  Prière  à  Notre-Deibè  HuSacr détour 


.*»i* 


Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,  vous  qui  avez  été 
choisie  de  Dieu  pour  former  dans  votre  sein,  et 
de  votre  plus  ptrre  substance,  le  Coeur  adorable 
de  Jésus,  coïïduisez-nous  vous-même  a  ce  Cœur 
sacré,  dont  vôiis  êtes  la  Maîtresse  et  la  Reine. 
Ouvrez  au  monde  les  trésors  d'amour  et  de  misé- 
ricorde qu'il  renferme,  et  faites  que  nous  pui- 
sions tous,  â  cette  source  de  toutes  le$  grâces,  la 
conversion,  la  ferveur  et  le  salut.  Amen!  Amen  ! 


^  |. 


m. 


1 


A.  M.  D.  ET  S.  C.  J.  G. 

.111';'..»  >*^- 

.1, 


I  «i  V  V      "■  ','.  ■'■»  (  I  ' 
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CANTIQUES 

Sur  Notre-Dame   du    Saoré-Gcsui 


Air  :  Écoutez  bien, 

REFRAIIf. 

Ecoutez  tous,  écoutez  toui,  écoutez  tous, 

Dans  ce  doux  sanctuaire, 
Ecoutez  tous,  écoutez  tous,  écoutez  tous,    '' 
Un  nouveau  nom  qu'on  donne  à  notre  Mère. 
Ob!  qu'il  est  grand!  que  ces  charmes  sontdoui! 

Écoutez  le,.,  qu'on  le  révère. 

Qu'il  soit  redit  avec  bonheur, 
•      Voici  ce  nom,  qu'il  soit  notre  prière  : 

Noire-Dame  du  Sacré-Cœur. 

1. 

De  ce  nom  glorieux,  où  trouver  l'origine? 
Dans  un  livre  sacré  qu'on  vénère  en  tout  lieu. 
En  l'ouvrant,  nous  voyons  sur  sa  page  divine 
L'empire  que  Marie  a  sur  le  coeur  d'un  Dieu. 

Ce  mystère  pour  nous  n'a  rien  qui  nous  étonne, 
Quand  on  sait  que  Marie  est  Mère  du  Sauveur, 
Et  puisqu'il  lui  donna  tout  droit  sur  sa  personne. 
Nous  pouvons  la  nommer  la  Dame  de  son  Cœur.' 

3. 

Terre!  réjouis  lof...  tressaille  d'allécressi»! 
Accueille  avec  bonheur  ce  nom  mystérieux; 
C'est  un  nom  lout-puissant,  un  nom  plein  de  tendresse. 
Il  est  cher  aux  pécheurs  et  doux  aux  malheureux. 


4.  • 

Au  Ciel  ce  nom  divin,  sur  le  front  de  Marie, 
Jette  un  nouvel  éclat  de  gloire  et  de  splendeur. 
Invoquons-le  souvent  :  dans  le  cours  de  la  vie^ 
Il  apport  avec  lui  la  paii  et  le  bonheur.       ^^ 


i  rj«t 


LE  SOUVENEZ- VOUS  DE  N.-D.  DU  SAGRÉ-GCEUR 

REFRAIN. 

Souvenez-vous,  Vierge  fidèle, 
Qu^on  a  droit  à  votre  faveur 
Quand  ici-bas  Toh  vous  appelle 
Notre-Dame  du  Sacré-Coeur,  {bis). 

1* 

Le  Fils  de  rÉternel,  sur  son  Cœar  adorable, 
Vous  donna.  Vierge  sainte,  un  pouvoir  souverain. 
Vous  en  êtes  la  Dame.. ..  O  bonheur  ineffable! 
Le  Ciel  sera  pour  nous  (toujours  pur  et  serein),  bis. 


B1J'<: 


2. 


J'entends  Jésus  vous  dire  :  •  O  Marie,  ô  ma  Mère  ! 
Je  ne  puis  refuser  de  vous  ouvrir  mon  Cœur; 
Vous  en  avez  la  clef  depuis  que,  sur  la  terre, 
Il  fut,  de  votre  sang  (formé  pour  le  pécheur).  »  bis, 

3. 

Bien  que,  transliguré  dans  le  Ciel  qui  Padore, 
Ce  Cœur  reconnaissant  ne  peut  vous  oublier, 
Tous  vos  droits  d'autrefois  il  vous  les  donne  encore. 
Sans  craindre  un  seul  refus  (vous  pouvez  le  prier),  bis, 

4. 

Priez  pour  vos  enfants,  voire  voix  souveraine 
Dans  le  Cœur  de  Jésus  trouve  un  écho  puissant; 
De  nous  tous  parlez-lui,  vous  en  êtes  la  Reine; 
Surce  Cœur  votre  empire  (est  toujours  tout-puissant),  bis. 


II 
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•  5. 

Nous  sommes  malheureui,  soyei-nous  secovrable, 
Vous  que  dous  proclamons  Dame  du  Sacré-Cœur. 
Sur  nous  ouvrez  ce  Cœur,  la  source  intarissable 
De  trésors  inûnis  (de  gloire  et  de  bonheur),  bis. 


LE  SUB  TUUM  DE  N.-D.  DU  SACRÉ-CŒUR 
Air  :  Vois  à  tes  pieds,  Vierge  Marie. 

Sous  votre  é^ide  tutéiaire, 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur, 
Je  cherche  un  abri  salutaire 
Contre  le  monde  séducteur. 


RiiTRAlN. 

Dans  la  souffrance  ei  dans  la  peine. 
Dans  le  péril  À  Vous  j'aurai  recours;' 
Du  Sacré-Cœur,  puissante  Souveraine, 

Vous  viendrez  à  mon  secours 
Toujours,  toujours,  toujours,  (toujours,  lonjoun).  bii. 

2. 

L'Enfer  contre  moi  se  déchaîne, 

Mais  je  ne  crains  pas  sa  fureur  ; 

J'ai  pour  me  soustraire  à  sa  haine, 

Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 

Des  charmes  séduisants  du  vice, 
Je  saurai  préserver  mon  cœur; 
J'ai  pour  puissante  protectrice 
Notre-Dauie  du  Sacré-Cœur 


Partout  le  dange 
Malgré  tout  je 


nenvironne 
serai  vainqueur, 


Car,  ici-bas,  j'ai  pour  patronne 
Noire-Dyne  duSpcré-Cœur. 

5. 

Si  Jamais  Je  deviens  coupable, 
Pour  désarmer  le  Dieu  vengeur, 
J'aura!  pour  Mère  secourable, 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 


NOTl\E-DAME  DU  SAGRÉ-COEUH 

Air  :   Devant  vous,  Esprits  angéliques, 

1. 

Mon  âme  est  aujourd'hui  ravie. 
Qui  dira  jamais  son  bonheur  ? 
Elle  te  proclame,  à  Marie! 
Noire-Dame  du  Sacré-Cœur  [ter], 

2. 

Saints  du  Ciel^  Esprits  angéliques, 
Réunissez-vous  tous  en  chœur. 
Et  célébrez  dans  vos  cantiques 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur  ((€r). 

3- 

Allez  publier  dans  le  monde, 

Avec  une  céleste  ardeur, 

Qu^oD  nomme  la  Vierge  féconde, 

Noire-Dame  du  Sacré-Cœur  {ter) . 


>•{ 


Allez  annoncer  la  nouvelle, 
A  l^homme  rebelle  et  pécheur. 
Que  son  Avocate  s'appelle 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur  (ter). 


.nu 


tf. 


L'homme  quelquefois  dans  la  vie 
Boit  au  calice  du  malheur^ 


Àh  î  qu'il  honore,  Invoque  et  prie 
Noire-Dame  du  Sacré-Cœur  {1er), 

6. 
Voulez-vous  la  persévérance, 
Vous  qui  vivez  dans  la  ferveur  ? 
Implorez  avec  confiance 
Notre-Dame  du  Sacré  Cœur  (ter). 


LE  MAGNIFICAT  DE  N.-D.  DU  SAGRÉ-GOEUR 
Air:  Chrétiens  qui  combattons,  etc. 

1. 
Quel  est  ce  nouveau  nom  qu'on  révèle  à  la  terre-» 
Oh!  qu^il  est  ravissant!  il  captive  le  cœur. 
Combien  je  suis  heureux,  ô  Marie?  ô  ma  mère 
De  pouvoir  vous  nommer  Reine  du  Sa.cré-Cœur  ! 

REFRAIN 

Honorons  dans  ce  sanctuaire 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur; 
C'est  un  nom  de  prière, 
D'amour  et  de  grandeur  [1er), 
2. 
De  ce  nom  glorieux  où  trouver  l'origine  ? 
Dans  un  livre  sacré  qu'on  vénère  en  tout  lieu  : 
En  l'ouvrant  nous  voyons  sur  sa  page  divine 
L  empire  que  Marie  a  sur  le  cœur  d'un  Dieu. 

3. 
Ce  mystère  pour  nous  n'a  rien  qui  nous  étonne, 
Quand  on  sait  que  Marie  est  mère  du  Sauveur, 
Et  puisqu'il  lui  donna  tout  droit  sur  sa  personne, 
Nous  pouvons  la  nommer  la  Dame  de  son  Cœur. 

rr  4. 

Txîrre,  réjouis-loi  î  tressaille  d'allégresse, 
Accueille  avec  bonheur  ce  nom  mystérieux, 
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C'est  un  nom  iout-puis88ltit,uii  nom  plein  de  tendresse. 
II  est  cher  aux  {véchrarë  et4opx  aux  ^malheureux. 

Au  Ciel,  ce  nom  divîn,  sur  le  front  de  ^Marie, 
Jette  un  nouvel  éclat  de  gloire  iit  éé  «péndeur. 
Invoquons-le  souvent  dans  le  cours  de  là  Vie  :  ' 
Il  apporte  avec  lui  la  paix  et  le  bonheur. 


^'  '<*■    ■  '■ 


:    J 


.-  f 


Air  :  A  ioi  tout  mon  amow,  Vi&rgè  delà  Salette. 

A  toi,  toujours  honneur, 
G  Mère  imn^aculée! 
Par  le  Ciel  appelée  :    ,^1^^, 
"    Reine  du  Sj^cré-Cœur.     ,  .  ^, 

REVBAIN. 

A  toi,  à  toi,  à  toi,  toujours  honneur  {bis), 

/        A  toi,  toujours  honneur,        • 
Vierge  pure  et  féconde.       -  >  - 
Que  proclame  le  monde  : 
Reine  du  Sacré-Cœur.  * 


A  toi}  elC' 


A  toi,  etc. 


A  toi.  etc. 


A  toi,  toujours  honneur» 
O  divine. IMlarie! 
Que  partout  on  publie  : 
Reine  du  Sacré-Cœur. 

4. '■;_";. 

A  toi,  toujours  honneur, 
Avocate  fidèle, 
Que  le  pécheur  appelle  : 
Reine  dU  Sacré-Cœur. 


8 
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.9i!8»nbn»J  nh  nî'»ff|  mou  nujMéHHltn^  Jurij  hkhî  i 

,/rîy'Hj'Mf  A  «toi,  to'i^ours  honneiifi  iini  'j?>ii:>  le.^  n 

O  Mère  bieD-aimée! 

,»nf,!  P<r  tes^nfants  nomméjB  :  ,       :;„.,. 

-        Reine  du  Sacré-Cœur.       ,       fn.  .j)  V 

A  to(,  elc,  ,    , V    \ 

AEFRAin. 

Victoire!  victoire! 
.,)^'rjU        Noire-Dame  du  Sacré- Cœjir. 
Victoire  !  victoire  ! 
C'est  le  chant  dà  vainqueur. 

Victoire!  Mère  chérie, 
O  Reine  du  Sacré-Cœcir  ! 
Je  succombais...  Je  te  prie, 
Et  me  voiîà  Vaintiueur. 


,«oi  /* 


tii 


î. 


Victoire!  par  mo  faiblesse, 
Je  m'exposai»  au  danger; 
J^eus  recours  à  ta  temlresse};  y 
Tu  vins  me  protéger. 

3. 
Victoire!  dans  la  souiïrance, 
Je  m^agitais  jour  et  nuit; 
J'implore  ton  assistance, 
Le  mal  s'évanouit.         ^  ' 

'    ■   ■     4/    ■   •        '-l^ 
Victoire!  la  mon  cruelle 
Sur  mon  lit  levait  son  bras; 
A  mon  secours  je  t'appelle,    , 

Et  i'échannp.  an  trônas. 


Victoire 
Je  coulais 


»i  'jf 


«*,  ' 


dans  la  misère 
des  jours  affreui 


hii 


Je  ^adresse  une  prière. 
Et  je  dtviens  bèareni. 

Victoire!  j'étais  coupable, 

Mais  je  t'invoque  avec  foi; 

Et  Dieu  m' étant  fayorablei 

Je  revins  sous  sa  loi. 


Air  :  Vous  êtes  pZtis  pure,  ô  Marie, 


/U'iV 


1, 


Le  Ciel  vous  vénère,  A  Marie! 
Sous  un  titre  nouveau, 
,  Aussi  doui  qu'il  est  tieati; 
Et  la  terre  ravie 
Vous  nomme  avec  bonheur  : 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur, 
Mère  chérie  (6tf  ). 

2. 

Vous  êtes  la  Mère,  6  Marie  ! 
Du  Fils  de  TÉlernel, 
Pour  nous  venu  du  Ciel  ; 
Et  la  terre  ravie 
Vous  nomme  avec  bonheur  : 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur, 

Mère  chérie.  i6i<).     ,r 

3. 

Vos  droits  maternels,  ô  Marie, 
Sont  toujours  reconnus 
Par  le  Cœur  de  Jésus; 
Et  la  terre  ravie     , 
Vous  nomme  avec  bonheur  : 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur, 
Mère  chérie.  (6ti). 
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4. 


M 


I 


N'avez- vous  pas,  Vtèrge  Marier  »:? 
Formé  de  votre  sang 
Le  Cœur  de  votre  Enfant? 
Et  la  terre  ravie  ,,  ^-^ 

vous  nomme  avec  bonheur 
^Notre-Dame  du  Sacré-Cœur,       ; 
Mère  chérie,  {bis). 

5. 

Sur  lui  vous  régnez,  ô  Marie  î  . 

Dans  la  splendeur  des  cîeui 
Quoi  de  plus, glorieux? 
Et  la  terre  ravie 
Vous  nomnie  avec  bonhçur  :  ' 
Notre-Dame  du  5}açré-Cœu)P.  ^ 
Mèrechérie  (5i«)  7    ,* 


■M. 


O'-iàrn^ 


mi.im     'i-'lkitlitii    Itli'é   •^' 


fUm}-  ' 


Air  :  Le  voîci,  l'Agneau  si  doux. 


't 


REFRAIN. 

La  Reine  du  Sacré-Cœur 

S'appelle  Marie  ; 
Ce  nom,  si  plein  de  grandeur, 

Fait  battre  mon  cœur. 

Qui  dira  les  charmes 
De  ce  nom  diyin? 
Avec  lui  les  larmes 
S'arrêtent  soudain. 

2. 

C'est  un  doux  remède; 
C'est  un  nom  puissant; 
La  souffrance  cède 
En  le  prononçait. 
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3. 


■a  nu 


hrïfl 


Il  calme  les  peines, 
Console  le  cœur; 
Il  brise  les  chaînes 
l>e  rhomine  pécheur. 

C'est  vti\  nom  de  gloire  ; 

Un  nom  de  bienfaits  ; 

Un  nom  de  victoire; 

Un  nom  plein  d'attraits.       '^^  ^ 

5. 


>nï4;'iiis 


Le  Ciel  le  révère» 
Cet  aimable  nonî, 
Si  cher  à  la  terre. 
Terrible  au  dém*on. 

6. 
Dana  notre  faiblesse, 
La  nuit  et  le  jour, 
Invoquons  89ns  ces^e 
Ce  doux  nom  d'amour. 


:-/ 


iL4.i'»/.'iUi  *i  » 


»   UU*  'ii 


ADIEUX  A  NOTRE-DAME   DU    SACRÉ-COEUR 

POUR  LA  flH  DES  E3ÊERC1CES 

Air:  En  vous  quittant,  "Mère  chérie. 

REFRAIN. 

Nous  vous  quittons,  Vierge  Marie, 

Nous  reviendrons  avec  bonheur; 
Veillez  sur  nous,  Mère  chérie, 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur. 

«  Au  sortir  de  mon  sanctuaire, 
0  mes  enfants  !  mon  cœur  vous  suit  toujours  ; 

Partout  de  mon  bras  tutétaire. 
Dans  vos  périls  implorez  le  secours. 


?iiv»|,»iai  î/Ui:i  ^ 
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2. 

«  Du  divin  Cœur  je  sois  la  Reine, 
O  mes  entants!  je  L'implore  pour  yous; 

Que  votre  prière  à  la  mienne 
S'unisse  en  Lui  pour  vous  protéger  tous. 

3. 

«c  Si  de  JÉSUS  je  suis  la  Mère, 
O  mes  enfants!  son  Cœur  vous  donne  à  moi, 

Et  mon  incessante  prière 
Monte  vers  Lui  pour  garder  votre  foi. 

4, 

«  Vous  retournez  aux  soins  du  monde, 
O  mes  enfants!  que  d'écueils  sous  vos  pas! 

Veillez  pour  que  l'esprit  Immonde 
Dans  ses  filets  ne  vous  enlace  pas. 

«  Si  vous  tombez,  revenez  vite;   ' 
O  mes  enfants!  gardez  toujours  Tespoir: 

JESUS  au  pardon  vous  invite, 
Et  sur  son  Cœur  n'ai-je  pas  tout  pouvoir? 

6. 

«  Oui,  je  serai  votre  refuge, 
0  mes  enfants!  même  au  sein  du  malheur; 

Je  suis  Mère  de  votre  Juge, 
Il  m'a  donné  l'empire  de  son  Cœur. 

7. 
«  Quand  sur  le  soir  votre  paupière, 
O  mes  enfants!  se  ferme  au  doux  sommeil. 
Sur  vous  le  Cœur  de  votre  Mère 
Veille  toujours  jusqu'à  votre  réveil. 


8 


't 


«  Et  lorsqu'enfin  de  cette  vie, 
0  mes  enfants  !  il  vous  faudra  sortir, 

Le  Cœur  maternel  de  Marie  ^ 
Alors  surtout  viendra  vous  secourir.  • 


—  31  — 
Notti  vousqaUâODB)  Vi«rge  iLLRiB«^fit>T 


PUISSANCE  ET  BONTE  D?  N.-D,  l5U  SACER-CCEUR 
Air:  0  divin  tœùtiCéèt^  adorable. 

Du  div(n  Cœur  .^^.y 

Aimable  Reine  !  »^v,^j 

Du  divin  Cœur 

Douce  splendeur!*.*^  i\ 
Vous  en  êtes  la  Souyeraine,  . 
Gommuniquez-nojti^pon  ardeu^. 

Du  divin  Cœur,  etc.  ,Mf,h  i 

U est^Vous,    ..^1  ii^  mmi^^^ 
Ce  CoBur  si  tendre;     .,  ^,^07  ^  ian  «I 
Il  est  à  Vous,  - 
.Ce  Cœursidoui; 
Pourré^il  ne  pas  Vous  entendre, 
Lorsque  Vous  Llmplorez  pour  nous' 

11  est  à  voas/etc. 

3. 

QoeHe  bonté! 

QûfHh  tendresse  ! 

Que  de  bonté! 

De  charité! 
Quand  votre  Cœur  à  Lui  s'adresse, 
Peut-il  ne  pas  être  écouté? 
Quelle  bonté,  etc,  ^ 


■  •  liA 


Dii  divin  Gœër 
Aimable  Reiriè! 
Du  divin  Cteur 
Douce  splendeur! 


î-î*; 
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.-,82^ 


^1  il'>a-;Bao/': 


(^    .il/ 


Je  suis  faible  el-Jt  vis^è  peine, 
Venes  smHiisr  ;ma  Uagaavf^  eiioy  biioVI 
pu  divin  Cœur,  etc. 

—a.  - 

Quelle  douceur  ! 

Quelle  tendfrésse! 

QuelljB  douceur 

Dans  votre  Cœur! 
Vous  soulagez  toute  détresse» 
Notre-Dame  du  ^acré-Gcpurt  ^ 
Quelle  douceur,  etc.  '^^'^^  ^^     ; 

IlestàVoiis,      ^^^<^^^ 

Ce  Co^r  si  tendre; 

il  est  à  Voué,        »i>rftfiMîiifoj 

Ce  Cœur  si  doux; 
Voici  nos  cœurs,  daignez  les  prendre; 
Daignez  en  Lui  noua  Unir  toius. 
Il  est  à  vous,  etc.  ' 


MESSE  DE  NOTRE-DAME    DÛ    SACRÉ-CŒUR 
Air  :  Reine  des  deux,  jette  les  yeuic, 

REFBAIN. 

Notre-Dame  du  Sacré-CçBur,^  ^ 
Dans  ton  béni  sanctuaire, 
Obtiens  pour  nous  du  Dieu  Sauveur 
Tous  les  trésors  du  Calvaire,  (bis),     ^ 

1. 

Ici  les  vœux 

Des  malheureux 
Montent  vers  Toi,  tendre  Mère  ! 

Du  DIEU  Sauveur 

Ouvre  le  Cœur 
A  notre  ardente  lurière.  (bU),   . 


<♦ 


—  3è 


2.» 
Alex  imm,^'-'''' ''*''' ^'^ 
Faibles  rtïortêU;^  "^^ '»'»»^'«^^- 
Nous  n'apporiohsr'rrwe  niisérék;*' 
Par  ta  laveur,      ^'''''^'^^^ 
Le  divin  CaaoTinm:)-'  vm^.  ni*  oni  uî 

Eiaucera  nos  prières,  {bis). 

•iHift!^'»  fllDÎbffiri  fil  *»Cl 

.il;»»  iiJ'i^  ^^ 


Voul  <iul  pleartt,  ^  ^^.,^,^, 


Vous  qui  souffrez, 


1 


.ii*;»^!  u 


Consolez-vous,1,lus^jarmé; .^ , ^  ^^^  ^^^  ^^^^^^^^ 

Je  puise  au  Cœur 

Du  Rédempteur,  ,  ^^ 

De  quoi  sécher  toute  larm^.(5ii). 

Soyons  rerycnii     i.^^y  ^) 

Et  confiants,     ,  .  ;.^^.,,,,?.  ,,^  ^n,,a 
DIEU  pour  nous  se  sacriue, 

Et  de  S09  GcBur . .  j 

Toute  faveur,  .j^j  ..  .^  ^4 
S'épanchera  pji|rMAiUE».\(jbil}* 

Notre-Dame  du  Sacré- Cœur,    M»i*)e«î  iil>  '«««•iii 
Quels  cris  de  reconnaissance 
S'élèveront  de  n^e  coBU¥      .     »i      "* 
Pour  proclamer  ta  puissftrice!  [hii). 

VICTOIRES  DE  N.-D.  DtJ  SACRÉ-GCÉUR  '^'^'^^^ 

Air  tiré  de  la  Lyre  mysti(]ue.  ORosme  sacré,  etc. 

^  ■  ■     •  '.  •  ■■■,v  ■  1  '  '^   ' . 

La  force  et  ta  victoire  -,  ^    ^  ^ 

Rends-les  toujours  vainqueurs,  côàïiiïs-lés  triomphânw 
Avec  Toi  dans  ht  gloire.  [bU], 


—  34 


En  vain  Satan  eoBipir«  ; 
Contre  le  genre  bwn)4^if|  ;  , 
Ton  invincible  main  .u    ' 

Renverse  son  emi^l^rç;.;  •>>.,  t? 
Reine  du  Sacré-Cœur,  etc.  )  ni/u.   a 

De  la  candide  enfance 
Il  veut  flétrir  le  cœur: 
Perfide  tenti^teur. 
Il  cède  à  ta  puissance. 
Reine  du  Sacré-Cœur,  etc.  .  , 

Il  veut  de  la  jeunesse 
£garer  les  ardeurs  ;  * 

Ravir  il'aimab les  cœurs, 
O  Mère!  à  ta  tendrjisse. 


Reine  du  Sacré-Cœur,  etc* 


4. 


Il  énerve  les  âmes      '^  ^'^ 
Par  le  respect  buniàiii^'*  *' 
Les entVàtnfl au  cbenifia  "^ "<'') 
Des  éternelles  flammes. 
Reine  du  Sacré-Cœui*,  etc.      '  '  '^  •   n^?-»fl>y^ 

Il  voudrait  de  rÉGLfgEhioi'rfMi^  a 
Perdre  les  défenseurs;^;''»  .kt  ivhM 
Qui  nous  rendra  vainqueurs  ^ 

Dans  la  lutte  entreprise  ? 

Reine  dp .^çrérCœur,  etc.       ,   m     i^ih  i    i 

6. 
,     Je  craindrais  sa  furie    yvI  i^i  iA^  j      i  ' 

A  Pheure  du  trépas. 
Si  ie  ne  savais  nas 
Le  pouvoir  de  Marie  ! 
Reine  du  Sacré-Cœur,  etc.  \    ,   . . 


»ic«(>é  *ii« 


r  \ 
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X'ASIIE       Wi^M^i.  , 

PREMIÈRE    PARTIE 

Nota.  —  Outre  l'air  de  V Asile  du  Comip  de  JÉSUS,  plusieurs 
[autres  aira  peuvent  s'adapter  à  ce  cantique,  tels  que:  Tout 
h'anifne  dans  la  nature  ;  0  Cœur  de  notre  aimable  Mère!  Préve- 
\nml«s  feux  de  l'aurore-,  Marie,  elle  est  notre  patronne;  Mère 
\ii  DIEU,  Reine  des  Anges,  etc. 

Ce  cantique  étant  trop  long  pouf  être  chanté  d'une  seule  fois, 
Inous  le  mettons  en  deux  parties,  dont  la  deuxième  pourra  être 
Ichantée  suc  un  air  différent. 

1. 

Les  passereaux  ont  leur  retraite. 

Et  la  tourterelle  a  son  nid; 
J'ai  tropvé,  comme  le  Prophète, 
Un  plus  doux  et  plus  sûr  réduit 
Près  de  JÉSUS  je  vis  tranquille; 
Et  Lui,  pour  comble  de  faveur, 
M^offre,  comme  un  nouvcil  asileji 
JSotre-Dame  du  Sacré  Cœur, 

Mais  du  bonheur  les  plus  doux  charmes 
JN'ont  que  d'éphémères  attraits  : 
Souvent  la  douleur  et  les  larmes 
Changent  les  rosie^rs  en  cyprès. 
Alors  même  je  vis  tranquille  ; 
Car  JÉSUS,  mon  consolateur, 
A  ma  peine  offre  pour  asile 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur.        ^ 

3. 
En  vain  le  lion,  l'adversaire, 
Rugit  et  veut  me  dévorer; 
'De  son  impuissante  colère  ^ 

Quelqu'un  saura  me  délivrer. 
Ses  assauts  me  laissent  tranquille, 
Et  je  me  ris  de  ra  fureur;         n^rr^^i 
Car  JÉSUS  m'offre  pour  asile  : 
Notre-Dafne  du  Sacré-Cœur, 


i'^i 


4. 

Que  Satan  m'offre  le»  richesses,   ^ 
L'appAt  d'un  plaisir  léducleur, 
Loin  de  céder  à  ses  caresses, 
Je  méprise  le  tentateur. 
En  Je  fuyant,  je  viens  tranquille 
M'abriter  près  de  mon  Sauveur, 
Qui  m'offre  un  doux  et  sûr  asile  : 
JVotrc-Dame  du.Sacré-Cœur,    , 

5. 

Que  la  haine  cl  la  calomnie 
Me  lancent  leurs  traits  acérés; 
Le  Ciel  m'a  contre  leur  furie 
-  Ouvert  deux  asiles  sacrés  : 
Contre  la  haine  la  pluL  vile 
Qui  n'épargna  pas  mon  Sauveur, 
C'est  Lui  qui  m'offre  pour  asile 
Notre-Dame  du  Sacré- Cosur, 

6. 
C'est  en  vain  que  la  maladie    ^^    ,  ,^ 
M'abat  sur  un  lit  dé  douleurs;  ''* 
Mon  Ame  ne  s'est  point  roidie 
Contre  ses  trop  longues  rigueurs. 
Alors  même  Je  suis  tranquille, 
Car  JÉSUS,  mon  consolateur,*»'^'*' 
M'offre  toujours  le  même  asile  :^*'<' > 
Noire  Dame  duSaûre-Cœufl' f^'^' 


V. 


L'ASILE 


"-»•« 


DEUXIÈME     PARTIE 

(Un  des  airs  indiqués  pour  la  premiéVô  paVtie.) 

1- 

Mon  cœur,  quelle  douceur  secrète  .h  i 
Te  ramène  vers  ton  réduit?  i<^j*>  .g  ^♦j>; 
Reviens,  reviens  à  ta  retraite, 
Comme  la  colombe  à  son  nid,    ^,  ,gj 
Piès  de  JÉSUS,  toujours  tranquille* 


ir. 


iii 
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Ne  crains  ni  Irouble,  ni  langueur; 
Choisis  désormais  pour  asile 
Noire-Dame  du  Sacré-Cœur* 

En  Tain  l'inconstante  fortune  • 
Me  prive  des  biens  d'ici-ba?, 
Môme  alors  la  plainte  importune 
De  mon  cœur  ne  sortira  pas. 
Près  de  JÉSUS  je  vis  tranquille, 
Assez  riche  de  sa  faveur, 
Et  cherchant  pour  unique  asile 
Noire-Dame  du  Sacré-Cœur, 

En  vain  la  tempête  s'élève 
Et  menace  de  m'engloutir; 
Je  ne  crains  rien  :  la  nouvelle  Eve 
De  son'  manteau  va  me  couvrir. 
Près  de  JESUS  je  dors  tranquille;  j 
Des  flols  II  calme  la  fureur. 
J'entre  au  port  et  j'ai  pour  asile 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur, 

4.  -'  '^ 

C'est  en  vain  que  la  mort  cruelle 
Rompt  des  liens  qui  m'étaient  chers; 
Mon  cœur  brisé  reste  fidèle 
Parmi  les  maux  les  plus  amersi-     > 
Alors  même  je  suis  tranquille*, 
Car  JÉSUS,  à  toute  douleur,    •* 
OITre  pour  baume  et  pour  asile 
Notre-Dame  du  Sacré- Cœur. 

En  vain  la  mort  m'atteint  moi-même,^ 
Je  ris  de  ses  vaines  terreurs;  oi    rtO 

J'attends  en  paix  le  coup  suprême 
Qui  mettra  fin  à  mes  douleurs. 
Avec  JÉSUS  Je  meurs  tranquille,  v 

Et  Lui,  pour  comble  de  favçur, 
M'offre,  comme  un  dernier  asile, 
Notre-Dame  du  Sacré-Cœur, 


—  38  — 

"■•^■"  6. 

Si  de  rétertielle  justice 
Mon  âme  ressent  quelque  effroi, 
Mon  juge  me  sera  propice, 
Car  sa  Mère  plaide  poui*  moi. 
Oui,  mon  JÉSUS  !  je  suis  tranquille  : 
Vous-même,  contre  ma  frayeur, 
M'avez  ouvert  un  sûr  asile  : 
Noire-Dame  du  Sacré-Cœur, 

7. 
Et  quels  seront,  dans  l'autre  vie, 
Mes  deux  asiles  les  plus  doui? 
Vos  Cœurs,  ô  JÉSUS  !  ô  Marie  ! 
Je  ne  puis  désirer  que  Vous  \ 
Oui,  c'est  là  (jue,  toujours  tranquille. 
Auprès  de  JESUS,  mon  Sauveur, 
J'aurai  pour  éternel  asile 
Notre-Dame  du  Sacré- Cmr. 


LE  NOM  DE  N.-D.  DU  SAGKÉ-COEUR 

Air  :  Qu'il  est  doux^  mélodieux,  le  saint  nom  de  Marie 

La  Reine  du  Sacré -Cceur, 

C'est  vous-même,  ô  Marie  ! 

O  ma  Mère  chérie! 

O  Reine  du  Sacré-Cœur! 

Votre  nom  fait  mon  bonheur.     ^  ; 

1.  .-^    ••:  ^ 

Du  Sacré-Cœur  aimable  Souveraine  I 
Oui,  sous  ce  nom,  j'aime  à  vous  inVoqiier. 
Que  tout  l'Enfer  conspire  h  m'attaquer,  * 
Votre  nom  seul  le  désarme  et  l'enchaîne. 

2. 

Ce  nom  me  dit  aue  JÉSUS  à  sp  M^ 


*rvt       £.TM.\^-Z  Vi 


Pour  ses  enfants  ne  peut  rien  refuser; 
Que  sur  son  cœur  Elle  peut  tout  oser; 
Qu'il  n'a  jamais  rejeté  sa  prière. 
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Ce  nom  me  dit  qaturotre  Gœur,  Mariiv 

Au  divin  Cœur  est  «ni  s^ns  retour; 

Vous  y  régnez  par  le  droit  de  laraour; 

Jamais  en  vain  via^ûe  voix  né  Le  prie.  '^'^'^  '""^ 

Ce  nom  me  dltlaboEté,  la  puissance 

Que  votre  Cœur  puise  au  Cœur  de  JÉSUS; 

Et  ces  deux  cœiiçs  ne  se  séparent  plus 

Dans  mon  j^pwur,  dftnç^,fl^<^e<;(^nnp|^s^i^p;^  ^^^^^ 

Ce  nom  si  doux  fait  i^ire  l^espéranee:/^^  a 
Aux  cœurs  souffrants,  m^me  aux  plus  abattus; 
Vous  pouvez  tout  sur  le  Cœur  de  JÉSUS  : 
Votre  nom  seul  celm  toute souCfiance.  '^'^'^  !'*'*^^ 

Quand  j'entendrai  les  Saints,  dans  Ift  patrie, 
Vous  proclamer  Reine,  du  Sacré-Cœur, 
Qu'il  sera  doux,  ce  nom  consolateur  .     ,,, 
QuifaitdéjUe^lw^aiMema^^^^ 


o 


La  Reine  du  Saeré^CœuFr 

C'est  vous-même,  ô  Marie! 

O  ma  Mère  chérie  ! 

O  Reine  du  Sacré-Cœur  ! 

Votre  ^om  fait  mon  bonheur f^*^-^^^  ^^^*^^ 

HYMNUS  AD  MARL\M    .  . 

SACRATBàHI   eOBDlS    «Éfe  DOWNAil  (iS^vii  itiUn 

.Air  :  Quampulchregradituty  e(o. 

Oquam  mnltiplîel  nominA  4if*9»!s 
f u  Christi  Genitrix,  Vi  rgoluerpéra  ! 

I  mûi'n'l!.*nii!'**f ^^Ji  ^''1°  ^^^^^^'  P<^"^  se  répéter  comme  refrain, 
'  "'"'"**  après  les  dernières  strophes.  s 
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Te  Matrem  quogtie'nostram 
RtgiRàtnque  vooavimost         Vu  luuu  i» 

Nunc  Maria  novo  nominè  dicëriS;^  ^  "^  '    ^   *^^  ' 
Cum  sis  propé  DEtJM  suppiiëîw/ïiidténi/,       «  «t 
Te  Cordis  quoque  JESU 
Âudemus  DoBÉinamloqui;. 

Ergo  nostra  irtanéô  ttrtkâ,  post  MUM;*^  '-'         < 
Spes  qus  Ùoifâis  hiijaff  dèitifiàiufn  tenës'i"^<}  ^2^:^.' 

Ad  Te,  rébus  in  arctis, 

O  Maria!  cUiinatolUB. 

Quld  nofii  AÎniâjfàiés,  omnipotètts' ^recé  F  -^  ' 
Quid  negar(é1rtbiiP'iHus^ûd«tt?^ 
Vinum  dicis  abeçae, 
-iofipum  tuDc  ffi^eit  exaquf^  ^^^^ 

Cam  Ghristo  tiat«H9,  codflgeri$  crQèff  V 
Cum  Ghrista  rëibeaè  e  tulrttttlù  poténi» 

Gonsôrs.  akfUe  solatii.  /  :  >. 

Nunfr,  Regina,  piles  insede  dextera. 
NuDc  et  sumin'é  poièns  et  pariter  pië^/ 

Tu  Cor  Regiftuumute,  . 

Ad  nos  flectis  et  aperis; 

G  Maria  !  Tibf  reMe^e  gJalias,      ^  ^^ 

Quis  nostru^  pçHerit  iRuneKibui  p«ire»  ?ah  y^*? 
Pater,  Natus  et  ipsum 

Flaraeu  rétribuant  Tit)i.  ,    rr 
Amen. 

.r 

A*  M«  D.  tt  S.  G#  J.'  Cl^iiUftft  HiiiiHH 


Hl|«.ii^i     Uiïif 


Bourges,  imp,  de  S.  Pigelet^ 


f    tiiiilt 
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